
LE PASSÉ

Les Pauvres de Lyon

Les Vaudois tirent leur nom d’un marchand
lyonnais, Valdès, qui à la suite d’une crise de
conscience décide de vendre ses biens et de
consacrer sa vie à la prédication de l’Evangile
à ses concitoyens, comme le fit, plus tard,
François d’Assise. Mais la hiérarchie catholique
réagit mal à ce projet et l’excommunie.
Les “Pauvres de Lyon” continuent à prêcher et
sont contraints de vivre dans la clandestinité à
cause de la répression dont ils sont l’objet. Leur
foi est fondée essentiellement sur les préceptes
du Sermon sur la Montagne et leur principes
fondamentaux sont le refus de la violence, du
serment, du compromis de l’église avec le
pouvoir politique.
Les groupes vaudoises réussissent à affirmer
leur présence à travers tout le Moyen Age. Le
mouvement conserve plus de consistance dans
certaines régions, (Alpes Cottiennes, Provence,
Calabre, sud de l’Allemagne).

Les réformés du Piémont

Lorsqu’en Europe, Luther, Zwingli et Bucer
réclament la réforme de l’Eglise. Les Vaudois y
adhèrent en 1532 et, sortant de la clandestinité,
organisent des communautés alternatives à
l’Eglise romaine. Evangélisation

Le 17 février 1848, le roi Charles-Albert promulgue
un édit qui accorde aux Vaudois leurs droits civils;
la religion catholique demeure la religion d’Etat.
Ni l’Eglise catholique ni la société italienne ne sont
encore prêtes à accueillir le principe de la liberté
de conscience.

LE PRESENT

Pendant 150 ans (de 1550 à 1700), les vallées des
Alpes habitées par les Vaudois représentent
l’avant-garde du protestantisme européen vers le
sud et, comme telles, elles sont objet d’attaques,
de véritables croisades.
L’expédition militaire de 1655, qui a passé à l’hi-
stoire sous le nom de “Pâques Piémontaises”,
soulève la protestation indignée de l’Europe.
En 1686, après la Révocation de l’Edit de Nantes
par Louis XIV, les Vallées vaudoises sont mises à
sac et seuls quelques milliers d’habitants rentrent
chez eux trois ans plus tard, après une mémorable
traversée des Alpes.

L’oeuvre de témoignage ne se limite pas à la
prédication mais s’exprime aussi dans les
domaines de la diaconie et de l’instruction et,
aux côtés du vendeur de bibles, le maître
d’école devient un personnage typique de la
réalité évangélique italienne.
Grâce à cette présence active et à l’émigration
à l’intérieur du pays, des paroisses vaudoises
se forment dans toute l’Italie au cours de ces
dernières décennies. Les nombreux Vaudois
qui émigrent à l’étranger sont intégrés dans les
églises protestantes des pays où ils
s’établissent, à la seule exception de l’Uruguay
et de l’Argentine, où ils conservent leur propre
organisation en constituant une église autono-
me en étroit rapport avec l’église italienne.

Les églises vaudoises

Aujourd’hui, les Vaudois sont au nombre de
30.000 environ en Italie et la moitié d’entre eux
résident dans les vallées vaudoises du Piémont;
ils sont 15.000 en Amérique du Sud. Une
centaine de pasteurs et une trentaine de diacres
s’occupent des paroisses. On compte cinq
centres pour la jeunesse: celui d’Agape est bien
connu à l’étranger. Dans le domaine culturel la
Faculté de Théologie à Rome joue un rôle
essentiel; on compte de nombreux centres de
culture, un hebdomadaire “Riforma - L’eco del-
le Valli Valdesi”, et la Maison d’édition
Claudiana, à Turin. Les Eglises vaudoises sont
organisées sur le modèle presbytérien synodal.
L’église locale est dirigée par le consistoire et
l’église dans son ensemble est régie par le
Synode.
Les Vaudois font partie des églises réformées,
dont elles professent le principe fondamental:
vivre la foi chrétienne en se conformant au seul
Evangile.



L’Ecriture seule constitue le fondement de la
religion chrétienne. Nous devons notre salut à
la seule grâce de Dieu et au mérite de Christ.
L’église n’a pas de directives spécifiques à
donner à ses membres en ce qui concerne leurs
responsabilités politiques, l’éthique sexuelle,
l’organisation sociale. Jésus ayant accompli le
seul sacrifice possible par sa mort sur la croix,
les prêtres n’ont plus de raison d’être et le
croyant n’a pas besoin de médiation humaine
pour recevoir le pardon de Dieu. Les pasteurs
ne se distinguent pas des autres croyants, tout
en remplissant le rôle important de guides dans
la réflexion biblique. Ils ont une famille. Les
femmes peuvent accéder au ministère.

Oecuménisme

Les Eglises vaudoises ont toujours été très ac-
tives dans le domaine oecuménique. Elles
entretiennent d’intenses relations avec le
protestantisme mondial, elles sont membres du
Conseil Oecuménique des Eglises ainsi que de
la Fédération des Eglises Evangéliques en
Italie. Les liens qui unissent les Vaudois aux

d’union signé en 1979.
Les rapports avec l’Eglise catholique ont été très
difficiles jusqu’au Concile Vatican II. Dès lors,
l’idée d’un pluralisme religieux progresse en Italie.
Le Synode vaudois a privilégié les rencontres
au niveau des communautés locales plutôt que
les manifestations liturgiques.

Eglises libres et Etat laïque

Les Eglises vaudoises ont toujours soutenu le
principe d’une séparation entre l’église et l’Etat;
elles ont défini leurs rapports avec l’Etat en 1984
sur la base de deux principes: garantie de
l’indépendance totale et refus de tout privilège.
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